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Les armées autrichiennes qui étaient entrées en Serbie avaient 
été repoussées avec de grandes pertes; une armée serbe avait envahi 
la Bosnie et assiégé Serajevo. En novembre, l'armée autrichienne 
ayant reçu du renfort, chassa les Serbes et les poursuivit jusque dans 
leur propre pays. Belgrade fut bombardée et mise en ruines. Le 5 
décembre, l'armée serbe vainquit les envahisseurs et réoccupa 
Belgrade le 14. 

Le Monténégro avait déclaré la guerre à l'Autriche le 7 août et 
aidé les Serbes dans leur invasion de la Bosnie. Le 31 octobre, les 
relations diplomatiques entre la Turquie et les Alliés furent rompues, 
une flotte turco-allemande ayant bombardé le littoral russe de la 
mer Noire. La Grande-Bretagne déclara la guerre à la Turquie et 
annexa l'île de Chypre le 5 novembre; la France déclara la guerre à 
la Turquie le lendemain. Le 25 novembre le Sultan proclama la 
guerre sainte contre les Alliés. Les flottes alliées bombardèrent les 
forts des Dardanelles. Les Turcs envahirent le Caucase et franchirent 
la frontière russe, mais furent presque immédiatement rejetés dans 
leur territoire. Des troupes de l'Inde débarquèrent au fond du golfe 
Persique et occupèrent le port de Basra le 21 novembre; elles battirent 
les Turcs à Kurna, sur le Tigre, le 8 décembre, et les troupes victo­
rieuses occupèrent la plus riche partie du Delta. 

OPÉRATIONS NAVALES ET DANS LES COLONIES, 1914. 

L'entrée de la Grande-Bretagne dans la guerre avait donné aux 
Alliés la maîtrise des mers. Elle rendit facile la conquête des colonies 
allemandes et interdit aux réservistes allemands et autrichiens d'outre­
mer le retour dans leur pays. Lors de la déclaration de guerre, la 
moitié environ de la marine marchande allemande se trouvait en 
mer ou dans les ports étrangers. La suppression du commerce de 
l'Allemagne et le blocus étroit de ses ports devaient, espérait-on, 
accomplir sa ruine. Toutefois, sa flotte commandait encore la Bal­
tique, lui permettant de faire un commerce prospère avec les états 
Scandinaves, et même avec le monde extérieur, par l'intermédiaire 
des ports Scandinaves. La tâche principale de la grande flotte bri­
tannique réunie dans la mer du Nord était d'empêcher les escadres 
allemandes, ou des vaisseaux ennemis isolés, d'atteindre l'Atlantique 
et de tenir la mer sans se heurter immédiatement à une force britan­
nique supérieure. La première rencontre sérieuse eut lieu dans la 
Baie d'Héligoland, le 28 août; trois croiseurs et deux contre-torpil­
leurs allemands furent coulés. 

A deux reprises, des escadres légères allemandes firent des incur­
sions sur la côte anglaise. Le 3 novembre, paraissant en vue de 
Yarmouth, elles causèrent quelques dommages et, le 16 décembre, 
elles bombardèrent les ports de Scarborough, Hartlepool et Whitby, 
tuant et blessant de nombreux habitants. Les quelques croiseurs 
allemands qui sillonnaient encore les mers infligèrent d'assez lourdes 
pertes à la marine marchande de la Grande-Bretagne et de ses alliés. 
Le Karlsruhe, le Emden et le Kœnigsberg se signalèrent dans ce 
rôle. Finalement, le Emden fut détruit par le croiseur australien 
Sydney, aux îles Cocos, le 9 novembre; quant au Kœnigsberg il 


